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En plein Tourisme et en pleine « Estivance ». 

Le Livre d'Or sir Sisteron 
- nu ■ a œ H B e 

Je voudrais vous parier aujour-

d'hui des appréciations flatteuses 
pour notre pays. Appréciations ar-
tistiques et touristiques de nos Esti-

vants si nombreux et qui, malgré 

les premières pluies de ce début d'au-
t tomne ne nous ont point encore quit-

tés. Je voudrais feuilleter avec vous, 

un instant, ce livre d'éloges et ce 
Livre d'Or sur Sisteron, et savez-

vous ,par hasard où il se trouve ? 
et pour y être consulté avec un cer-

tain profit, suivez-moi à bon escient 
et venez vous-même apposer votre 

signature. 
Dans l'un de nos hôtels bien con-

nus et de solide et vieille réputa-

tion, j'ai donc eu la curiosité, l'autre 
jour, de me faire remettre et de feuil-

leter cet album des plus prometteurs 
et sur les pages duquel chacun peut 

noter, si le cœur lui en dit, ses im-
pressions laissées sur le vif, et j'ai 
voulu tourner, je n'ose dire d'un 

doigt expert et connaisseur, les pa-

ges de velin de ce livre d'or, et 
j'allais écrire de ce livre de « bord » 

et de table d'hôte et où les hôtes 
de marque qui se succèdent, en effet 

pendant les mois d'été, les clients 
sélects et huppés savent résumer, ce 
qui n'est pas donné au vulgum pé-
cus ! savent concrétiser, cristalliser 

d'un seul mot bien trouvé, leurs re-

marques judicieuses sur les beautés 
de notre ville et laquelle, soit dit 

en passant et j'ai le regret de le 
dire, est beaucoup plus admirée, si-
non mieux comprise par les visiteurs 

étrangers un peu moins blasés que 
nous par l'accoutumance et par l'ha-

bitude, et certes il faut avoir beau-
coup voyagé pour établir des points 

de comparaison. 
J'ai donc relevé sur ce livre d'or 

et vous pouvez m'en croire, des noms 
célèbres et de certaines personnali-

tés les plus en vue et qui pour-
raient défrayer au besoin nos ac-
tualités les plus mondaines et les 

plus parisiennes, et tous les mondes, 
en effet, s'y trouvaient représentés, 

celui du théâtre et même de la poli-
tique, et de la plus haute société, 
littérateurs, écrivains, poètes, musi-

ciens, comédiens et comédiennes et 
vedettes aussi du cinéma, artistes et 

professeurs, avocats et docteurs, chef 
de négoce et chef d'industrie, et nous 

rappellerons certaine opérette de 
Maurice Yvain dans laquelle il nous 

était parlé du p'tit Martel « Le fils 

du gros industriel ! » 
Enfin vous le voyez, toute la gam-

me et toute la lyre, en voulez-vous 

la preuve, Jeanne Delvair voisinait 
avec Albert Lambert fils, Madeleine 

Silvain avec Fanny Robianne, puis 
Balpétré, Roger Gaillard, Philippe 

Rolla « le Charlemagne » de « La 
fille de Roland »... Et puis c'étaient 
encore les vedettes et les « stars » 
de cinéma, comme Line Norro et Si-
mone Simon, d'origine provençale et 
gavotte et même canteperdricienne, 

] on le sait. 
Me serait-il permis un certain rap-

prochement. 
Il y a quelques années, paraissait 

fort bien illustré cet autre Livre d'or 
du vin de Coca Mariani et c'était un 

véritable florilège. Il contenait avec 
le paraphe et la signature autogra-

phe des personnalités d'autrefois et 
leurs photos réclame, bien entendu, 

quelques « citations » lapidaires pour 

vanter les mérites et les qualités sto-

macales et fortifiantes de ce vin au 

quinquina reconstituant, et l'on dis-
tinguait sur cet album des phrases 

flèches et des mots à l'emporte piè-

I ce et de vrais modèles de concision. 
Des illustres professeurs de chirur-

gie voisinaient avec des Prédicateurs 

les plus fameux de Notre Dame et 
le Dr Péau et le Dr Charcot en ta-
bliers d'opération avaient leurs ima-
ges rivales avec le père Montsabre 
ou le Père Janvier en robes de bure 

ou en fracs de Dominicains. 
Notre « Livre d'Or Sisteronnais s 

n 'approche certes pas d'une telle no-

menclature aussi brillante et aussi 

fastueuse, mais il contient cepen-
dant de vraies trouvailles et des cita-

tions des plus suggestives et des 

plus originales. 11 y a même des cro-
quis amusants et satiriques et de ces 

dessins charges, dessins et caricatu-
res et aux pointes sèches et acérées, 
des maîtres du crayon et du fu-

sain. Et celui qui s'attira jadis les 
foudres vengeresses de notre Céli-
mëne nationale et les réclamations 

les plus irritées de l'illustrissime So-
rel Cécile pour lui avoir trop bus-

qué, dans une charge aggressive et 
trop prononcée, son r,ez de perroquet 

ou en bec de corbin, le féroce et 
mordant et incisif dessinateur Bib 
nous crayonne cette fois, le mieux 

du monde, son amphytrion maître 
queux, le cher Fabien d'ancienne 
mémoire et à la mèche en bataille. 

Il sut nous le silhouetter sur le 
vif avec son pli de lèvre si caracté-
ristique et à la bonhomie cordiale 

et familière. Et il nous l'inséra en 
bonne page dans ce livre d'or, en 

sa tenue classique de chef de cui-
sine devant ses casseroles et devant 
son fourneau et toutes ses bassines 

et avec son habit bien boutonné, aux 
blancheurs impeccables et en train 

de tourner une sauce savante ou 
quelque aïoli bien provençal.... et 
un de ces aïolisques, le bon Panisse 
ou l'illustre César à la voix de ro-

gomme, attelait un aïoli du ton-
nerre de Dieu. 

Une seconde fois, le dessinateur 

Bib nous croqua plus supérieurement 
et toujours la mèche en bataille, la 
mèche au vent, la crinière frisée, 

le détenteur du Livre d'Or de Sis-

teron. 
La première page de ce livre con-

tient en effet cet hommage mérité 
du Président du Club Gastronomi-

que, du Club des Sans Club et «heu-
reux d'offrir ce volume aux pages 

encore vierges et qui seront bientôt 
remplies à l'hôtelier Fabien Clergues 

pour le remercier de l'accueil atten-
tionné qu'il a bien voulu réserver 
à chacun de ses membres » et l'on 

voit reproduit tout d'abord, et en 
bonne place quelques silhouettes de 

ces fameux gourmets dignes de nos 
Moncelets d'autrefois. 

Et voici Paul Reboux et Marcel 
Arnac supérieurement « lunettes » en 

leurs gros bésicles d'écaillé. Voici le 
légendaire Biscot, coiffé d'une toque 
monumentale de marmiton. Et voici 

La Fourchadière et Dranem prit à 
chanter ses petits pois ou sa pastille 
de menthe. Voici Henri Duvernois 
voisinnant avec Dussane, Colette et 

André Brunot et voici enfin le com-
positeur de musique Hahn Raynal-

do. 
Et le livre d'or touristique sur 

Sisteron commence en effet par un 
éloge dithyrambique sur notre ville 

par le compositeur si fin et si déli-

cat de « Ciboulette » et de « La 
Conchita Ciboulero » et le volume se 
termine actuellement par un passage 
du peintre américain Walter Fripo 
et pour vous donner connaissance 

de ses appréciations sur le décor de 
notre villle qu'il qualifie de magni-
fique et incomparable. Je vous re-

transcris son pittoresque authogra-
phe du Livre d'Or du Tourisme Sis-

teronnais, car c'est un peintre — cu-
bique — et de l'école dite des Bar-

bares qui nous parle, et un peintre de 
l'hyper et du super impressionnisme. 

« Ce 28 Août 1948. Pour un pein-

tre nourri à la mamelle polyétri-
que du cubisme, Sisteron, la ville de 

magie, offre à nos yeux la valeur 
d'une leçon construite... Cette petite 

ville étrange, qui semble née d'un 

songe du gréco passe son temps à 
s'étonner elle-même. Elle saute sans 
transition de la roche la plus dé-
nudée à l'herbage le plus riant et le 

plus frais de la clue la plus étroite, 
sur un impétueuse rivière, au décou-

vert le plus grandiose dans un im-

mense cirque de montagne. Et cette 

MEICUR Nouvelle inédite et spécialement 
écrite pour « Sisteron- Journal » 

par le romancier Aimé BLANC 

(suite) 

Les prisonniers sont drôles, a-t-il 
entendu murmurer par une femme 
lors de son arrivée ! Drôles ? Vrai-

ment drôle ce « drôle » ! ... Et com-

ment ne seraient-ils pas drôles ? 
Comment ne pas revenir enragés, 
haineux ? Comment avoir pu gar-
der la même conception que ceux 

qui tranquillement sont -restés dans 
leurs habitudes, que ceux qui, pacti-

sant avec l'ennemi, ont entretenu, 
consolidé, multiplié leurs avoirs ? 
Drôles ? Mais c'est vous, Mesda-
mes, qui. l'êtes, drôles... 

On prend un homme jeune, plein 
de force, un homme heureux et con-

tent de vivre, un homme faisant cons-
ciencieusement sa tâche d'homme 
qui est l'apport de son travail à 

l'humanité, et cet homme, sans autre-
ment tenir compte de sa situation, 

sans s'occuper de ce que deviendra 
son œuvre, cet homme, on l'envoie 
d'abord se battre — ou du moins il 

le croit — et s'il a la chance (ou la 
malchance) de n'être point tué mais 

seulement prisonnier, ma foi, tant 
pis ! on l'abandonne à son sort... 

Fini pour lui le bonheur ! Fini l'élé-
mentaire assouvissement de ses be-
soins les plus normaux, la faim, la 

soif, la tiédeur d'un lainage, la joie 
d'un linge propre... Fini le simple 
plaisir d'un lever à l'aube dans la 

plénitude d'un ciel virant au clair... 
Pour lui, à présent, c'est la vie de 

damné, c'est le parcage en troupeau, 
ce sont les coups, les brimades, les 

marches forcées et les lâches assas-
sinats pour qui ne peut suivre, c'est 
la vue éternelle d'un maître qui, 

baïonnette au canon, fait les cent 
pas devant vous... C'est aussi l'in-

terminable farine des jours qui com-
mence à couler et vous ensevelit dans 

la désespérance... Drôles !... Non, 
de quoi rire si le rire ne vous avait 
été désappris... 

Remâchant sa rancœur, Jean s'est 
éloigné de la ferme. Les champs sont 
aux couleurs de sa révolte, piteux, 

anarchiques. Malgré le printemps et 
les fleurs on devine les haillons de 
la terre. 

A l'extrémité du plateau, là où 
finit son bien, Jean regarde dans 

la plaine. Rien n'y semble changé. 
Il revoit le village, ses maisons et 
leur clocher-berger ; il revoit la rou-

te qui du village file droit par la 
campagne avec parfois une voiture 
qui lui court sur le dos ; mais ce 

qu'il voit, surtout, c'est le bel or-

donnancement des prés et des 
champs, les récoltes qui lèvent et les 
promesses de moissons... pour ceux 
d'en bas. 

D'avoir promené son regard sur 
tant de richesses lui fait paraitre sa 
propre propriété encore plus miséra-

ble. Ce n'est pas par hasard qu'elle 
semble s'être mise à l'écart, non, 
c'est par honte ! Par honte qu'elle 
semble avoir fui, ici, en plein mitan 

de la montagne, comme une qui au-
rait la peste. Et Jean songe qu'il 
lui faudra une patience et une vraie 

douceur de mère pour soigner tant 

de mal. De la patience, de la dou-
ceur, mais surtout de l'amour. 

Jean Rivas n'est point de ceux qui 
se rebutent. Trop de sang paysan 

coule dans ses \y eines, de ce sang 
obstiné, persévérant, opiniâtre, le 

sang vaillant des contadins de 
France. 

Pour bien soigner un malade, il 

faut d'abord reconnaître son mal. Le 
fermier va, le cœur serré mais in-

/♦♦♦»♦♦♦♦♦♦♦»»♦♦♦♦♦♦♦♦»♦♦♦♦« 

curieuse petite cité sur la limite min-
ce de la Provence et de l'Alpe hau-
te, réalise ce miracle humain d'unir 
naturellement l'olivier de Mistral au 
peuplier de Claude Monet ». 

Cette appréciation d'un peintre de 

nos écoles d'avant guerre ne dépare 
nullement les autres citations de ce 
Livre d'Or Touristique et sur les-
quelles nous comptons revenir pro-

chainement. 

Hippolyte SUQUET. 

flexible,' auscultant le domaine, tâ-
tant ici et là, fouillant parfois de 

son couteau le sol pour le soulager 
d'un buisson. 

A poignées l'homme prend la ter-
re, la serre, la pétrit, l'effrite, la 

fait couler entre ses doigts. Et pour 

la première fois depuis bien long-

temps un peu de joie anime son re-
gard. Cette terre, douce et rugueuse 

chaude et vivante, c'est la sienne. 

C'est celle transmise par toute une 
lignée de Rivas, celle qu'un lointain 

ancêtre est venu conquérir, seul con-

tre la montagne, et qu'il a faite de 

ses mains, transformant toutes ces 
terres novales en Délies terres géo-
poniques... 

Aujourd'hui, tout est à refaire. Les 
champs à retracer, les terres maigres 

à rengraisser. Jusqu'à l'eau qu'il va 
falloir aller reconquérir..; Mais Jean 

Rivas sait que cette tâche est la 

sienne et qu'il n'y faillira pas. Au-
tour de lui il sent se mouvoir les 

ombres de tous ceux qui l'ont précé-

dé, de tous ces Rivas connus et in-

connus qui ont trimé sur ces lieux, 
et il devine quel serait leur désespoir 

s'il s'en allait ailleurs, abandonnant 

l'œuvre commune, les condamnant à 

errer pour l'éternité dans les friches 
désertes. 

Devant sa vigne — orgueil de ja-

dis — Jean sent l'envahir un déses-
poir de père.. C'est lui qui a eu cette 

idée de vigne, lui qui, patiemment, 

est allé chercher de la terre dans les 
fonds et l'a remontée panier à pa-

nier, lui qui a planté, greffé, sur-

veillé chaque pied. Et maintenant 

Maintenant, sa vigne, son œuvre, 
sa fille, c'est cette dévergondée aux 

allures libertines, ce fouillis de ra-
meaux, cet enchevêtrement, ce dé-

luge de bois, ces mille doigts des 

vrilles qui semblent racoler les 
étreintes... 

— Allons, courage ! s'exhorte le 
fermier. Ce soir j'irai voir par où 

l'eau s'est enfuie. Demain, je com-

mence la vigne et dès Lundi j'irai 
chercher une bête.... 

Le soleil marquant midi, Jean re-
prend le chemin de la ferme. 

(à suivre) 

Voir « Sisteron-Journal » du 30 Juil-

let, 7 et 14 Août, 11 et 18 Sep-
tembre. 

M. GIRARD Marcel 
ANCIEN MAIRE DE CUREL 

EST TUE PAR SON TRACTEUR 

Dimanche, un terrible accident de 
travail a jeté la consternation et la 

tristesse dans la paisible commune 
de Curel, située à une vingtaine de 

kilomètres de Sisteron. 

Alors qu'il labourait son champ, 

M. Girard Marcel, ancien Maire de 
Curel, où il était resté pendant dix-

sept ans à la tête de la Municipalité 

a trouvé une mort tragique. 
Pour une cause qu'on n'a pu dé-

terminer, il est tombé de son tracteur 

en marche, si malencontreusement 
que ce dernier lui a passé sur le 

corps lui broyant la cage thoracique. 

Le Docteur André, de Sisteron, 
s'est rendu aussitôt sur les lieux de 

l'accident mais n'a pu que constater 

le décès. Le malheureux avait été 
tué sur le coup. 

La victime âgée de 52 ans, était 
père de cinq enfants. Cette mort bru-

tale a soulevé la plus grande émo-

tion dans le pays et dans la région 
où la famille Girard est avantageuse-

ment connue et légitimement estimée. 

La gendarmerie de Saint-Vincent 
a procédé à une enquête. 

-)o(-

Mardi ont eu lieu, au milieu d'une 

très nombreuse assistance de parents 
et d'amis, les obsèques de M. Gi-
rard Marcel. 

Parmi les personnalités présentes, 

on remarquait M. le Sous-Préfet de 
Forcalquier, M. Bruschini, conseiller 

général du canton de Noyers et 
quelques Maires des communes voi-

sines. Etait présent également M. le 

directeur du service agricole du dé-
partement du Tarn. 

Sur sa tombe, M. Martial Julien, 

ancien Maire des Omergues, a re-
tracé la vie du défunt, toute de la-
beur et de probité. 

En cette pénible et douloureuse 
circonstance nous présentons à sa 

veuve et à ses enfants si cruellement 

éprouvés nos sincères condoléances. 

A VENDRE : 

Frigidaire Electrique — Bureau mi-

nistre — Bibliothèque — Table dac-

tylo — Lits fer 2 places — Cuisi-
nière neuve — Sacs de couchage 
neufs. 

S'adresser au Bureau du Journal. 

CHRONIQUE LOCALE 

INAUGURATION du MONUMENT 

DE LA RESISTANCE 

DES BASSES-ALPES 

C'est demain 26 Septembre, à 14 

heures 30 que sera inauguré à Ma-

nosque, le « Monument de la Ré-
sistance des Basses-Alpes » soup la 

présidence de M. Borrely Ernest, 

président du C.D.L. et président du 

Conseil Général des Basses-Alpes, 
avec la présence de M. le Préfet des 

Basses-Alpes, du général de Jussieux 

Pontcarral, du général Joinville, de 
Max Juvénal, etc.... 

Toutes les personnes touchant de 

près ou de loin la Résistance, sont 

cordialement invitées à cette mani-
festation du Souvenir. 

DONS. — A l'occasion de la nais-
sance de leur fille Christine, née à 

Andernach (Allemagne), M. et Mme 

Dumas, née Turrel, ont versé la som-

me de 500 francs pour la Société du 
Sou de l'Ecole Laïque. 

Nos félicitations et remerciements. 

-)o(-

Lors de son dernier passage à Sis-

teron, l'écrivain Ribierrois bien con-

nu, M. Aimé Blanc, a fait don à la 

Bibliothèque Municipale de trois de 
ses œuvres. 

Lr. Commission de la Bibliothèque 

lui adresse ses sincères remercie-
ments. 

SISTERON-VELO 

La saison de foot-ball débutera, 
cette année, sur le Stade Municipal, 

par un match amical entre l'U. S. St-

Auban-Malijai et Sisteron-Vélo. 

En effet, à 14 heures, commencera 
le match de lever de rideau avec les 

équipes réserves de ces sociétés. Et 
après aura lieu la rencontre des équi-
pes premières. 

Les sportifs Sisteronnais assiste-
ront en grand nombre sur les touches 

et verront évoluer les équipes loca-
les formées avec des éléments jeunes 
et nouveaux. 

-)o(-

MOTO-BALL 

C'est le Dimanche 3 Octobre sur 
le Stade Municipal que le public au-

ra le plaisir de voir, pour la pre-
mière fois à Sisteron, un grand match 

de Moto-Bail avec la participation 
de deux excellentes équipes du Sud-
Est. 

Ce match de propagande sera ap-
précié par les nombreux sportifs de 
notre région. 

Nous reviendrons avec plus de dé-
tails sur cette manifestation sportive, 
dans notre prochain numéro. 

DECLARATIONS DE RECOL-

TES. — Les déclarations de récoltes 

de blé et seigle doivent être faites 
sans retard à la Mairie, bureau du 
ravitaillement 
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MUSIQUE. — Nous avons omis 

de mentionner dans les derniers dons 

reçus pour la société musicale « Les 

Touristes des Alpes », la somme de 
500 francs versée par les Eclaireurs 
de France de . Sisteron, en remercie-

ment du concours apporté par la mu-
sique à leur kermesse de cet été. 

Nous nous excusons et nous adres-
sons nos bien sincères remerciements 

aux Eclaireurs. 

BUREAU DE BIENFAISANCE.-

La distribution des bons du Bureau 
de Bienfaisance aura lieu au Secré-

tariat de la Mairie Vendredi 1er, Sa-

medi 2 et Lundi 4 Octobre, de 10 
heures à midi et de 14 à 17 heures. 

UNE REUNION DES ANCIENS 

COMBATTANTS DU TROIS-SIX-

TROIS A SISTERON. — Les anciens 
combattants du 363e R. I. (guerre 

1914-1918), organisent une journée 
du Souvenir et de l'Amitié, le Di-

manche 3 Octobre prochain, à Sis-

teron. 
Rassemblement à partir de 11 heu-

res, au Grand Café Casino ; Salut 
au Monument aux Morts ; Déjeuner 

amical à l'Hôtel du Touring. La plus 
cordiale invitation est adressée à tous 

les camarades, plus particulièrement 
aux Bas-Alpins, qui ne peuvent pas 
toujours assister à l'Assemblée Gé-

nérale Annuelle à Marseille. 
En raison des difficultés actuelles 

d'organisation, on est instamment 

prié d'envoyer son adhésion ferme 
pour le déjeuner, avant le 28 Sep-

tembre, dernier délai, à notre ami 

Elie Richaud, 8, Rue Saunerie, à 

Sisteron. 

AVIS AUX CONTRIBUABLES. -

Les contribuables sont prévenus que 
l'Inspecteur des Contributions Direc-

tes recevra Lundi 27 Septembre 1948 
de 10 heures à midi à la Mairie de 

Sisteron où il se tiendra à leur dis-
position pour recevoir leurs décla-

rattions et réclamations et leur four-

nir tous renseignements concernant 

les Contributions Directes. 

RENTREE DES CLASSES 

Grand choix d'articles pour écoliers 

Cahiers — Livres Scolaires 
Serviettes — Trousses, etc.. 

Librairie — Papeterie — Imprimerie 

M. PASCAL -LIEUTIER 

25, Rue Droite - SISTERON 

Téléphone 1.48 

BOULANGERIE DE GARDE. -

En raison de la foire qui se tiendra 
Lundi, il n'y aura pas de fermeture 

de boulangerie. 
Le jour de fermeture est reporté 

à Mercredi et c'est la Boulangerie 
Girard, Rue Mercerie, qui sera de-
garde. 

VARIETES-DANCING. — A l'oc-
casion de la foire, à 14 heures, grand 
bal avec le concours d'un jazz réputé. 

FOIRE. — Après-demain Lundi se 

tiendra dans notre ville la foire du 
mois de Septembre. 

VARIETES-CINEMA. — C'est à 
partir de Mardi 28 Septembre et du-

rant toute la semaine, que débutera 

aux Variétés-Cinéma le super film 
que tout le monde voudra voir et 
qui vient d'obtenir à Venise le grand 

prix du festival du cinéma ce mois-ci. 

« La Bataille de l'Eau Lourde » 
ce film d'une parfaite réalisation, a 
obtenu, de par ceux qui l'ont vu et 

de par la critique des grands quoti-

diens, un véritable triomphe. 
Le public assistera en grand nom-

bre à la projection de ce film aux 

Variétés-Cinéma. 

VIEUX TRAVAILLEURS (VAOR) 
— Les anciens assurés obligatoires 
des R. O. et A. S. qui ont obtenu 
leur retraite par versements patro-

naux et salariés, sont prévenus 

qu'une réunion extraordinaire aura 
lieu prochainement en vue de défen-
dre leurs intérêts et leur titre de re-

traité. 

Shortinette 

Elle s'en va d'un pas dolent, 
En short, pour suivre la coutume. 

Et puis, c'est léger ce costume, 

Sous le ciel du Midi brûlant. 

Mais ce simple atour si collant 

Fait fauvette qui se déplume. 

Elle s'en va d'un pas dolent, 
En short, pour suivre la coutume. 

C'est pourquoi trouvant plus troublant 

La jupe que l'été parfume, 
Shortinette, je le présume, 

Rêve d'une robe à volant. 

Elle s'en va d'un pas dolent. 

■± Georges GEMINABD. 

NECROLOGIE. — Nous avons 

appris avec peine le décès de M. 

Raoul Bontoux, propriétaire du Do-

maine de Tirasse, survenu en quel-
ques jours à l'âge de 53 ans. 

M. Raoul Bontoux était très connu 

à Sisteron où il s'était créé de nom-

breuses relations. 
Nous présentons à sa famille tou-

tes nos condoléances. 

®T}ÎT-GIVID 

du 17 au 24 Septembre 

Naissance : Monique Franchie 

Touche, Avenue de la Libération. 

Publication de Mariage : André 
Lucien Louis Guigou, ébéniste, do-

micilié à Sisteron et Yvette Marie 

Cécile Brémond, auxiliaire des P.T.T. \ 

domiciliée à Sisteron. 
Décès : Marie Emilie Allizard, 

veuve Bouillon, 74 ans, Avenue de 

la Libération. 

VARIETES -CINEMA 

Samedi, en soirée 

Dimanche, matinée et soirée 
Actualités Documentaire 

DOROTHEE CHERCHE L'AMOUR 

film gai 

En supplément au programme : 

« Le reportage officiel intégral du 
Tour de France Cycliste ». 

La semaine prochaine : 

LA BATAILLE 

DE L'EAU LOURDE 

Enfin un Cirque qui ne trompe pas 

GRUSS- JE ANNET 

un nom qui est une garantie 

Pour la première fois en vos villes 

LARAGNE, SAMEDI 2 OCTOBRE 

unique soirée à 20 h. 45 

SISTERON, DIMANCHE 3 Octobre 
matinée 15 h. — soirée 20 h. 45 

Un Spectacle entièrement nouveau 

Son Merveilleux Festival 

de Cirque, International 

DES VEDETTES AUTHENTIQUES 

en chair et en os 

Du cinéma, de la scène et du sport 

avec le fameux comique du cinéma 

KYS (le Buster Keaton Anglais) 

l'homme qui ne rit jamais 

Le champion du Monde et Olympi-

que de force, l'homme le plus fort 
du monde Ernest CADINE 

De retour d'Amérique le grand co-
mique français « le poivrot fil de 

ferriste » HELLIAS 

La charmante et virtuose vedette 

de la corde lisse ARLETTE GRUSS 

championne du monde 1946-47-48 

Les singes et les chiens acrobates 

avec le fameux RIN-TIN-TIN, ve-

dette du grand film « L'Orphelin des 
Neiges » (en technicolor). 

Et la première cavalerie de France 
(40 chevaux) dressée et présentée par 

M. A. GRUSS. 

y PARC ZOOLOGIQUE 

(Collection de singes, 20 races) 

ATTENTION : Prix des Places 

sans augmentation sur 1947. 

Un seul conseil : Louez vos places 

dès l'arrivée. 

ALLO ! Allo !... Ici 178 !... 

AUTOS — MOTOS — VELOS 

MACHINES A COUDRE 

Atelier de Mécanique Générale 

POUR TOUS TRAVAUX 

de Réparation de construction 

et de transformation 

Allez chez... ROME 

Rue Saunerie — SISTERON 

ïïFR ^ïïr 
Chute de MATRICE, de l 'ESTOMAC 

du REIN - EVENTRATION 

Infirmités dangereuses, 

parfois mortelles 

Contention totale garantie par 

les nouvelles Ceintures Médicales de 

R. COSSET de Paris 

Spécialiste-Orthopédiste 

qui recevra de 9 à 15 h. à : 

SISTERON - Lundi 27 Septembre 
Hôtel des Acacias 

DIGNE — Samedi 2 Octobre 

Hôtel Boyer-Mjstre 

Cabinet Régional, 10, Rue Amiral de 

Grasse — Nice — sur rendez-vous. 

GAINES — VARICES 

ORTHOPEDIE - PROTHESE 

Pores 
castrés 3 p 4950 Fr Fco 

P. Emb garanti 6 m Tarif 
= 15/60 kg gratuit dde Re-

présent. Maciel StDenis, Martel Lot. 

Pas de Piqûres 
Eczémas secs et crouteux 

Boutons — Démangeaisons 

Impétigo — Urticaire — Varices 
Un Dépuratif à base de Plantés 

« Le Sérum Végétal de Vergons » 

EMPLATRE AMERICAIN St-ROCH 

Douleurs — Rhumatismes 

Laboratoire : 33, Bd Pierre Sola 

Dr A. FERRAND, pharmacien, NICE 

Brochure et Renseignements 
sur demande 

Vous trouverez chez... 

C. FIASTRE 

22, Rue Saunerie 

TOUT ce qui concerne 
L'ELECTRICITE 

Cuisinières, Chauffe-eau, etc.. 
Moteurs Electriques bobinés cuivre 

Groupes Electro-Pompes 
Grand Choix de Lustrerie, etc.... 

INSTALLATIONS ELECTRIQUES 

sous fil cuivre 

- REPARATION -

T. S. F. 

Agence « RADIOLA-RALLY », etc.. 

Vente — Réparation 

MONUMENTS FUNERAIRES 

Escaliers — Eviers — Carrelages 
Plaques et Livres en marbre 

Gravure 

Marbrerie R. CAFFIN 
Rue des Combes - SISTERON 

Devis gratuit sur demande. 

Ghez MUSSO 

Rue Saunerie 

SISTERON 

Spécialité ARTICLES DE TRAVAIL 

Hommes et Femmes 
Dépositaire de la Maison 

« Adolphe LAFFONT - Lyon » 

GRAND CHOIX DE COSTUMES 

Hommes et Enfants 
TISSUS EN TOUS GENRES 

— Un coup d'ceil s'impose — 
PRIX ET QUALITE 

Pour la rentrée des classes 
Assortiment de Blouses d'enfant 

en tous genres. 

Pour l'Hiver 
Vêtements de cuir et canadiennes 

nnrvTT qp pour la MUSIQUE 
± W U ± pour le JAZZ 

Accord — Location — Echange 

Les meilleures marques 

Les meilleurs prix 

Spécialité de jazz 

Fournitures les plus modernes 

Toutes réparations 

rapides et garanties 

k. ALLEMAND 
66, Rue Grande - MANOSQUE 

PROPRIETAIRES... 

Obtenez des cours élevés 
en plantant des arbres fruitiers 

à maturité échelonnée. 

LES PEPINIERES FRUITIERES 

DE LA DURANCE 

MOULINS DE LA CAZETTE 
Tél. 15 SISTERON Tél. 15 

vous offrent un choix important de 
PECHERS, POIRIERS, POMMIERS 

CERISIERS, etc.. 

dans les meilleures variétés nouvelles 
et commerciales. 

Authenticité garantie 

de la variété et du porte greffe 
Plants obtenus sous 

le contrôle phytosanitaire de l'Etat 

PRIX AVANTAGEUX 

Avant tout achat, consultez-nous 
et venez visiter nos pépinières. • 1 

Vous placeriez volontiers de l'argent à condition 
de pouvoir le retirer très vite en cas de besoin. 

Achetez des 

BONS DU TRÉSOR 
à 

intérêt progressif 
Trois mois après l'émission ils sont remboursables à 

vue sans aucune formalité. Si vous les conservez, le 

taux d'intérêt augmente de trimestre en trimestre. 

Prix d'émission : 9.950 francs 
remboursables 

après 
après 

mois à 10.000 frs 
mois à 10.060 frs 

après 9 mois à 10.130 frs 

après 12 mois à 10.200 frs 
après 15 mois à 10.290 frs 
après 18 mois à 10.390 frs 

Etude de M'- Guillaume BUES, notaire à SISTERON (Basses-Alpes) 

VENTE SUR MUTATION AMIABLE 

Droguerie Paul BERNARD 

63, Rue Droite 

- SISTERON -

Le SAMEDI SEIZE OCTOBRE mil 

neuf cent quarante huit, à quinze 
heures, en l'étude et par le minis 

tère de M« Guillaume BUES, no-

taire à SISTERON, 

Il sera procédé à l'adjudication à 

titre de licitation amiable, des im-
meubles ci-après désignés, tous sis 

sur le territoire de la commune de 

MISON, provenant des successions 

de : 

Monsieur Joseph Célestin PIOT, en 
son vivant, propriétaire agriculteur 

demeurant à MISON, y décédé le 

premier Octobre mil neuf cent 

vingt ; 
Monsieur Joseph Ernest PIOT, en 

son vivant boulanger, demeurant 

à MISON, y décédé le six Septem-

bre mil neuf cent quarante cinq ; 
Mademoiselle Joséphine Malvina 

PIOT, en son vivant sans profes-

sion, demeurant à MISON, y décé-

dée le quatorze Février mil neuf 

cent quarante sept ; 

Madame Victorine Aima Zoé IM-
BERT, veuve PIOT, en son vivant 

sans profession, demeurant à MI-

SON, décédée à SISTERON le 

vingt et un Juin mil neuf cent 

quarante sept ; 
Monsieur Léonce Célestin PIOT, en 

son vivant propriétaire agriculteur 

demeurant à LUS - LA -CROIX -

HAUTE (Drôme), y décédé le 

trente et un Août mil neuf, cent 

quarante sept ; 
Les dits immeubles à ce jour indivis 

entre : 
1° — Madame Baptistine Nancy RE-

VEL, sans profession, veuve de 
Monsieur Léonce Célestin PIOT, 

demeurant à LUS - LA- CROIX -

HAUTE, hameau des Lussetes ; 

2° — Mademoiselle Amédine Maria 

PIOT, domestique, demeurant à 

GRENOBLE (Isère), Rue de l'Isè-

re, numéro 5 ; 
3" — Monsieur Léonce Louis PIOT, 

plâtrier-peintre, demeurant à LUS-

LA-CROIX-HAUTE, hameau des 

Corréardes ; 

4° — Monsieur Auguste Léonce Cé-
lestin PIOT, agriculteur, demeu-

rant à LUS-LA-CROIX-HAUTE ; 

5° — Monsieur Elie Amédée PIOT, 

agriculteur, demeurant à LUS-LA-

CROIX-HAUTE ; 

6° — Madame Marie Victorine PIOT 
sans profession, épouse de Mon-

sieur Gabriel Auguste Louis PAR-

RON, propriétaire agriculteur, avec 

lequel elle demeure à LUS-LA-
CROIX-HAUTE, hameau de la 

Jarjatte ; 
7" — Mademoiselle Blanche Marie 

Marguerite IMBERT, institutrice, 

demeurant à CHORGES (Hautes-

Alpes) ; 
8° — Monsieur Auguste Amédée 

Louis IMBERT, garde forestier, 

demeurant à CORRENÇON par 

Villars de Lans (Isère). 

DESIGNATION 

DES IMMEUBLES A VENDRE 

MISES A PRIX 

Premier Lot 

a) Une MAISON à usage d'habita-

tion et de commerce, sise sur le 

territoire de la commune de MI-
SON, hameau des Armands, com-

prenant rez-de-chaussée surélevé 

d'un étage et combles au-dessus, 
soit huit pièces et locaux à desti-

nation de boulangerie, et les dé-

pendances de la dite maison, com-

prenant notamment poulailler et 
terrain attenant. 

Le tout, sans désignation cadastrale 

connue, confrontant dans son en-
semble au levant la Route Natio-

nale, au midi Couton, au couchant 
et au nord Turrel. 

b) Une PARCELLE DE TERRAIN 

sur laquelle se trouve édifiée une 

construction à usage de garage-

remise, sans étage. 

Le tout sis au nord et à proximité 

immédiate de la maison sus-dés i-

gnée, paraissant cadastré sous les 

numéros 243 p, 243 p de la sec-
tion D, pour une contenance to-

tale de six ares cinquante .centiares 

et confrontant au levant la Route 

Nationale, au midi Turrel, au cou-

chant Francou et au nord Chanuel. 
c) Deux Constructions en mauvais 

état, à usage d'habitation, sises 

également sur le territoire de la 

commune de MISON, hameau des 

Comtes, confrontant, la première: 
au levant Girousse, au midi et au 

couchant chemin, et au nord Rouit 

et la seconde : au levant Mont-

vert, au midi route, au couchant et 
au nord Girousse et paraissant ca-

dastrée sous les numéros 161 p 

et 174 de la section B, pour une 
superficie totale de deux ares dix 

centiares. 

MISE A PRIX : 690.000 francs 

Deuxième Lot 

Une PARCELLE DE TERRE en na-
ture de labour et vigne, sise sur 

le territoire de la commune de 

MISON, confrontant : au levant 

Francou, au midi et au couchant 

Blanc, et au nord Garcin, et pa-
raissant cadastrée sous les numé-

ros 247 p, 247 p de la section D, 

pour une superficie totale de dix 

sept ares quatre vingt trois cen-
tiares. 

MISE A PRIX 15.000 francs 

Troisième Lot 

PARCELLES DE TERRE sises éga-

lement sur le territoire de la com-

mune de MISON et comprenant : 

a) Un labour, pré et bois-taillis, quar-
tier de Bois-Dommange, parais-

sant cadastré sous les numéros 325 

p, 326 et 327 de la section D pour 

une contenance totale de soixante 

douze ares soixante seize centiares. 
b) Un labour et vague, sis au même 

quartier, paraissant cadastré sous 

les numéros 324 et 326 dé la sec-

tion D, pour une superficie totale 
de un hectare six ares quatre vingt 

dix centiares. 

MISE A PRIX : 35.000 francs 

ABLOTISSEMENT PARTIEL 

Après adjudication du premier et du 
deuxième lot, l'ensemble de ces 

deux lots sera réuni en un seul et 

remis aux enchères sur un mise à 

prix formée par le montant total 

des premières adjudications. En 

cas d'enchère portée sur cet ablo-

tissement, l'enchérisseur sera pro-
clamé adjudicataire de l'ensemble 

des dits lots. 

RENSEIGNEMENTS 

Pour tous renseignements, s'adres-
ser à l'étude de Mc Guillaume 

BUES, rédacteur du cahier des 

charges. 

BUES, notaire. 

CARTES DE TRANSPORTS 

ASSURANCES « LE SOLEIL » 

CONTENTIEUX 

FONDS DE COMMERCE 

ALLEGRE & CHASTEL 

6, Place de la Mairie 

SISTERON - (Basses-Alpes) 
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